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oilà plus de 30 ans que le 
CRDI appuie des chercheurs 
du Botswana. La recherche a 
porté sur des sujets allant de 
l’amélioration des cultures 
vivrières de base et de la 
mise au point de technolo-

gies de transformation appropriées en milieu 
rural à la volonté actuelle d’améliorer la réaction 
du système de santé botswanais au VIH/sida et à 
l’utilisation des technologies de l’information et 
de la communication (TIC) pour favoriser le 
développement. 

Le Botswana possède l’une des démocraties multi-
partites les plus stables de l’Afrique, ainsi qu’une 
solide économie. Il est aussi un chef de fi le 
reconnu dans le traitement du VIH/sida en 
 Afrique australe grâce au déploiement du traite-
ment antrirétroviral. Le pays affi  che un des taux 
d’infection les plus élevés au monde : 37 % de ses 
1,8 million d’habitants sont porteurs du virus. 

Depuis 2000, le CRDI a appuyé plusieurs initiati-
ves de lutte contre le VIH/sida. Parmi les projets 
en cours, mentionnons une étude des points de 
vue relatifs au traitement antrirétroviral. Le 
CIET Trust, une organisation non gouvernemen-
tale (ONG) ayant son siège en Afrique du Sud, 
eff ectue des recherches sur les défi s soulevés par 
la perception des antirétroviraux au Botswana, 
au Lesotho et au Swaziland, dans le but de trans-
mettre les bonnes pratiques aux autres pays. Les 
chercheurs étudient aussi les moyens utilisés par 
les travailleurs de la santé pour gérer l’adminis-

tration de ce traitement. Dans le cadre d’une 
autre initiative à laquelle participent plusieurs 
pays, une ONG du Kenya repère les bonnes prati-
ques dans l’utilisation des TIC pour améliorer 
l’effi  cacité des programmes de lutte contre le 
VIH/sida. 

Le CRDI appuie aussi l’élaboration de la politique 
nationale en matière de TIC. Des chercheurs du 
pays font partie de Recherche TIC Afrique 
(Research ICT Africa, RIA), un réseau de centres 
de recherche subventionné par le CRDI, qui vise 
à fournir aux décideurs les renseignements et les 
analyses nécessaires pour leur permettre de pren-
dre des décisions éclairées au sujet de la politique 
et des règlements relatifs aux TIC. Le LINK Cen-
tre de l’Université du Witswatersand, à Johannes-
burg, coordonne le réseau. 

À la fi n des années 1980 et au cours des années 
1990, le CRDI a appuyé des initiatives visant à 
susciter la création de microentreprises, à amé-
liorer la gestion des ressources naturelles et à 
 s’attaquer à des problèmes de santé urgents, sans 
pour autant oublier les enjeux agricoles des 
débuts. Par exemple, un des projets de recherche 
en santé visait à combler un manque de connais-
sances sur la tuberculose, la cause la plus impor-
tante de maladie et de mort au pays. Des 
chercheurs du ministère de la Santé ont calculé le 
risque annuel d’infection par la tuberculose chez 
les élèves du primaire, ce qui a alimenté la consti-
tution d’une banque de données statistiques en 
vue de futures enquêtes systématiques. 
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CRDIAu milieu des années 1990, le CRDI a appuyé 
d’autres travaux de recherche qui ont permis de 
mieux comprendre les liens entre les maladies et 
les changements environnementaux occasionnés 
par l’exploitation des ressources en eau tant au 
Botswana qu’au Sénégal. Des chercheurs des 
ministères de la Santé des deux pays ont utilisé 
des systèmes d’information géographique pour 
corréler les variables environnementales, l’utili-
sation par la population des services de santé et 
la répartition des maladies endémiques. 

Forts d’un appui à l’utilisation innovatrice des 
technologies avancées, des chercheurs subven-
tionnés par le CRDI ont voulu avant tout com-
prendre les moyens traditionnels de collecte et de 
transmission de l’information, ainsi que les prati-
ques traditionnelles. Par exemple, pour aider à 
améliorer les niveaux de vie et l’hygiène du 
milieu dans les collectivités rurales, les cher-
cheurs ont étudié les pratiques traditionnelles 
d’utilisation des sols. L’équipe a recueilli, auprès 
des populations locales, des renseignements sur 
diverses pratiques autochtones, ce qui lui a per-
mis de rédiger un manuel intitulé Th e Elders 
Speak to Tomorrow’s Children. Ce manuel, qui 
décrit les techniques traditionnelles ayant trait 
aux services sociaux et à l’environnement, a été 
considéré comme un point de départ pour une 
étude plus approfondie des connaissances 
autochtones dans la région. 

Dans le cadre d’une activité complémentaire, des 
chercheurs ont déterminé comment six collecti-
vités rurales du Botswana, du Malawi et de la 
Tanzanie produisaient des connaissances à partir 
du processus de développement rural même. La 
recherche a proposé plusieurs stratégies pour 
améliorer les communications entre les vulgari-
sateurs et les agriculteurs. Une deuxième phase a 
fait l’essai de diverses démarches pour transmet-
tre et stocker l’information à l’échelon des villa-
ges. Avec l’appui des collectivités locales, on a 
créé des centres d’information expérimentaux 
dans les villages. Ces centres, qui ont recueilli et 

diff usé des connaissances en fonction de paramè-
tres défi nis par les villageois, ont permis de 
mieux comprendre le processus de communica-
tion au sein de la population rurale du Botswana.

Durant trois décennies, le CRDI a versé 8,3 mil-
lions CAD à 42 activités de recherche au 
Botswana. Certaines de ces activités réunissaient 
plusieurs pays. Trois activités sont en cours, 
représentant un investissement de 3 millions 
CAD. 

QUELQUES PROJETS 

Améliorer le déploiement du traitement 
antirétroviral

Les taux d’infection par le VIH au Botswana, au 
Lesotho et au Swaziland sont parmi les plus éle-
vés au monde. Chef de fi le reconnu du déploie-
ment du traitement antirétroviral (TAR), le 
Botswana a fourni un TAR à plus de 17 000 per-
sonnes dans 18 centres du pays depuis janvier 
2002. Six mille autres personnes ont reçu un TAR 
par l’entremise du secteur non gouvernemental. 
Bien que ces chiff res soient impressionnants, ils 
ne comprennent pas l’ensemble des 27 700 per-
sonnes admissibles au traitement. Le Lesotho et 
le Swaziland se préparent à leur tour à déployer le 
TAR. 

L’inscription au TAR fait l’objet de contrôles 
rigoureux, mais il est impossible de suivre chaque 
bénéfi ciaire et de contrôler chaque comprimé. 
Une piètre connaissance du traitement à l’éche-
lon communautaire accentue les problèmes prati-
ques que sont l’accès au traitement et son 
observation par les bénéfi ciaires. De nombreuses 
personnes considèrent le TAR comme une nou-
veauté sur un marché qui off re déjà des services 
de médecine privée, traditionnelle et douce. La 
grande valeur commerciale des antirétroviraux 
pourrait inciter les bénéfi ciaires à vendre ou à 
partager leurs médicaments, ou les travailleurs 
de la santé à vendre les médicaments dont ils dis-
posent. Les chercheurs subventionnés par le 

Le CRDI au Botswana



CRDI tentent de régler ces problèmes en docu-
mentant le contexte dans lequel s’inscrit le TAR 
dans les collectivités et en colmatant les fuites. 
On s’attache à trouver une démarche viable pour 
le déploiement du TAR. 

Cette recherche appuie les eff orts déployés pour 
améliorer le déploiement au Botswana. On 
pourra ensuite mettre à profi t ces bonnes prati-
ques dans les déploiements à venir au Lesotho et 
au Swaziland.

(Projet no 102834 — Opinions communautaires du traitement aux 
antirétroviraux en Afrique australe – phase I; période visée : 
2005–2006; contribution du CRDI : 152 865 CAD; personne à 
contacter au CRDI : Sharmila Mhatre; partenaire de recherche : 
Neil Andersson, CIET Trust, 71 Oxford Road, Saxonwold, 
 Johannesburg 2196, South Africa; Tél. : 27-11-646-5645; Téléc. : 
27-11-646-5651; Courriel : CIETinter@compuserve.com)

Utiliser les TIC dans la lutte contre 
le VIH/sida 

Le VIH/sida est l’un des plus importants défi s 
que doit relever l’Afrique subsaharienne en 
matière de santé et de développement. Le 
Botswana ne fait pas exception. Des chercheurs 
subventionnés par le CRDI essaient de détermi-
ner comment les technologies de l’information et 
de la communication (TIC) peuvent aider à rele-
ver le défi  immense posé par le VIH/sida au 
Botswana, au Kenya, en Afrique du Sud, en 
 Tanzanie et en Ouganda. Les chercheurs tentent 
de répondre à trois questions :

• Dans quelle mesure le contexte réglementaire 
de chaque pays a-t-il entravé ou favorisé 
 l’application des TIC dans les programmes 
de lutte contre le VIH/sida ? 

• Comment a-t-on utilisé les TIC pour accroître 
l’accès au traitement, aux soins et à la préven-
tion du VIH/sida ? 

• Comment a-t-on utilisé les TIC pour atténuer 
les eff ets du VIH/sida sur les  collectivités ? 

Les chercheurs ont documenté la façon dont les 
TIC ont été utilisées dans les programmes de 
lutte contre le VIH/sida et ont produit un réper-
toire des diverses applications dans les cinq pays. 
Ils cerneront les bonnes pratiques et formuleront 
des recommandations à l’intention des program-
mes nationaux de lutte contre le VIH/sida. 

(Projet no 102516 — Application des TIC dans la lutte contre le 
VIH/sida en Afrique orientale et australe; période visée : 2004–
2008; contribution du CRDI : 363 940 CAD; personne à contacter 
au CRDI : Heloise Emdon; partenaire de recherche : Caroline Mwi-
kali Nyamai, AFRIAFYA, PO Box 27576 (00500), Nairobi, Kenya; 
Tél./téléc. : 254 20 609520; Courriel : cnyamai@afriafya.org)

Créer un réseau africain de recherche 
sur les politiques relatives aux TIC 

La plupart des travaux de recherche sur les tech-
nologies de l’information et de la communication 
ont été eff ectués dans les pays développés. En 
Afrique, la recherche sur les politiques s’est résu-
mée essentiellement à des projets sans liens entre 
eux qui, souvent, n’aident pas beaucoup les res-
ponsables des politiques et de la réglementation à 
fi xer des priorités et à prendre des décisions rela-
tives aux TIC. 

Afi n de mettre en place de solides assises pour la 
recherche sur les politiques relatives aux TIC en 
Afrique, le CRDI a appuyé la création d’un réseau 
susceptible de fournir l’information et les analy-
ses nécessaires à l’élaboration de politiques et de 
programmes novateurs et pertinents. On vise à 
favoriser la diff usion généralisée des TIC en 
Afrique. 

Des chercheurs de l’Université du Botswana par-
ticipent au réseau Recherche TIC Afrique 
(Research ICT Africa, RIA), qui est hébergé au 
LINK Centre de l’Université du Witwatersrand, à 
Johannesburg, en Afrique du Sud. Depuis sa 
création en 2003, RIA a eff ectué des recherches 
sur des sujets tels que l’utilisation des TIC par les 
ménages et les petites et moyennes entreprises. 
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CRDILes résultats sont affi  chés sur le site Web de RIA. 
Une étude novatrice sur la demande et l’utilisa-
tion des TIC par les particuliers et les ménages, 
Towards an African e-Index, a été publiée en 
2005; le Botswana était l’un des 10 pays inclus 
dans l’étude.

RIA poursuit ses recherches sur l’accès aux TIC, 
en réalisant des examens sectoriels et en étudiant 
les dimensions sociales, économiques, sexospéci-
fi ques et de développement des TIC. Le but 
ultime de RIA est d’aider les pays africains à met-
tre en réseau les économies grâce à la propagation 
des TIC. 

(Projets nos 101584 et 103114 — Création d’un réseau africain de 
recherche sur les politiques relatives aux TIC/Recherche TIC 
 Afrique; période visée : 2003–2008; contributions du CRDI : 
phase I : 1  300 330 CAD; phase II : 3 466 380 CAD; personne à 
contacter au CRDI : Heloise Emdon; partenaire de recherche : 
Alison Gillwald, Department of Economics, University of 
 Witswatersand, Private Bag 3, Wits 2050, South Africa; 
Tél. : 27-11-7173913; Téléc. : 27-11-7173910; 
Courriel : gillwald.a@pdm.wits.ac.za; 
Site Web du réseau : www.researchictafrica.net)

Pour un complément d’information, prière de communi-
quer avec le Bureau régional de l’Afrique orientale et 
australe du CRDI.
Adresse postale : PO Box 62084, 00200, Nairobi, Kenya
Adresse municipale : Liaison House, 2nd fl oor, 
State House Avenue, Nairobi, Kenya
Tél. : 254-20-2713160
Téléc. : 254-20-2711063
Courriel : postperson@idrc.or.ke
Site Web : www.idrc.ca/esaro
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Le Centre de recherches pour le développement international (CRDI), un organisme canadien, est l’un des chefs de fi le de la 
production et de l’application de nouvelles connaissances pour relever les défi s du développement international. Depuis plus 
de 35 ans, le CRDI travaille en étroite collaboration avec les chercheurs des pays en développement pour créer des sociétés 
en meilleure santé, plus équitables et plus prospères.

Centre de recherches pour le développement international
CP 8500, Ottawa (Ontario) Canada  K1G 3H9
Tél. : 613-236-6163
Téléc. : 613-238-7230 
Courriel : info@crdi.caW
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